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formations, l'administration de l'Intercolo- pagaie du chemin de fer Canadien du Paci-
nial n'a pas prêté de locomotives è la com- tique.
pagnie du chemin de fer Canadien du Paci- Quant aux résultats de l'exploitation de
fique. Je regrette de me trouver dans l'obli- l'Intercolonll, si ce ne sont pas des résul-
gation d'opposer cette dénégation A l'asser- tata aussi satisfaisants que ceux désirés
tion de l'honorable -leader de la gauche; par nous, Canadiens, qui sommes les pro-
mais elle s'appuie sur les renseignements prIétaires de cette voie terréelusleurs
que j'ai obtenus. raisons, J'en suIs str, expliquent le déficit

L'honorableconsidérable qu'accuse l'année dernière, l'ex-
L'hnorbleairMÂKENIE OWEL:ploitation de cette voie. D'abord, comme

L'honorable monsieur peut avoir reçu cette chacun le sait, l'Intercalonial traverse une
information. Quant à mon assertion, j'ai dit contrée dont la population est éparse.
que j'avais lu d'abord l'exposé de ce fait Après avoir quitté Montréal et Salnt-Hya-
dans les journaux, et que, subséquemment, -inthe, nons avons le chemin de fer du

-un fonctionnaire haut-placé de la Compa- Comté de Drummond qui traverse des cam-
gnie du chemin de fer Canadien du Pacifi-
que m'a répondu-sur la -question que je lui es bien loin d'être dense. LA construction
ai posée-que sa compagnie avait emprunté <'un pont sur le Saint-Laurent près (l Qu(-
des locomotives du Grand Tronc et de l'In- b a été promise même pur le ef de
tercolonial. Quant à la question de savoir si l'ex-gouvernement conservateur. Cette en-
ce renseignement est bien ou mal fondé, je treprise est maintenant en voie d'exécution
l'ignore ; mais l'honorable monsieur connait g l'assistance (u gouvernement fédé-
comme moi l'autorité sur laquelle je meiral actuel: mais lu privation de ce pont
SUIS appuyé.suis apuyé. iplace, à cette saison-ci de l'année, l'uter-

L'hoorale . CAGRAN: e sus snscolonial dans une position très désavanta-L'honora-ble M. CASGRAINX: Je suis sans
doute obligé de faire connattre, moi-même, geuse pour desservir le commerce entre
l'autorité sur laquelle je m'appuie. Je suis Montréal et Québec. vu les Incertiudes de la
allé, ce matin, au département des chemins traverse du Saint-Laurent. L'Intercolonial,
de fer et Canaux, et j'ai demandé au secré- entre Québec et les provinces maritimes,
taire, M. Jones, des renseignements sur ce touche à plusieurs stations Importantes, tel-
sujet. Je vais expliquer pourquoi j'ai de- les que celles de la Rivière-du-Loup, Ii-
mandé ces renseignements. Javais essayé, mouski et Campbellford, et le long de cette
auparavant, moi-même, d'emprunter une o- Section la population est très éparse. Il
comotive de l'administration de l'Intercolo- ne faut pas non plus perdre de vue que
nial, pour un chemin de fer dont je repré- cette vole ferrée traverse, pendant l'hiver.
sentais les actionnnaires, et cette locomotive l'une des régions où lexploitation d'un clu!-
me fut refusée-l'administration me répon- min de fer est des plus difficiles. Lorsque
dant qu'elle avait de quoi occuper toutes ses
locomotives. C'est pourquoi l'honorable por principal bjeit riser le
leader de la gauche m'a surpris en déclarant

' que l'administration de -l'Intercolonial avait provinces maritimes au Bas et Haut-Cana-
prêté des locomotives à la Compagnie du da. Ceux dont l'ge dépasse le mien savent
chemin de fer Canadien du pacifique, et que tel fut le principal objet de l'Interco-
c'est ce qui m'a poussé vers le département lonbal Pais Il y a ce long parcours qui
ce .matin. J'ai interrogé M. Jones, et ce der- l'empêche de faire concurrence au chemin
nier -m'a répondu que, d'après son souvenir- de fer Canadien du Pacifique. Ce deier
et qu'il en était même certain-'admninistra- s'étend jusqu'à Saint-Jean, N.-B., et s ligne
tion de l'Intercolonial n'avait jamais prêté est de deux ou trois cents milles plus courte
de locomotives. Je lui ai dit que je me ser- que celle de l'Intercolonial. Le taux du
virais de son témoignage, cette après-midi, fret et le prix du transport des passagers
dans le Sénat. M. Jones est allé alors con- sont les mêmes, cependant, sur l'Intercolo-
sulter M. Schrieber, et ce dernier a corro- niai que sur le chemin de fer Canadien du
boré la déclaration de M. Joues en affirmant Pacifique. Bien que l'Intercolonial rende
que l'administration de l'Interelonial n'a- de gr-sds services aux habitants du Ca-
vatit jamais prêté de locomotives à la Coin- nada. et qu'il leur donne tontes les facilités


